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Une fois n'est pas coutume, un petit essai/sujet de géopolitique.

  Belgique   Burkina Faso 
langues  le néerlandais, le français, l'allemandle français, le bambara, le biali, le bissa, le birifor, le blé (ou jalkunan), le bobo, le bolon, le bomu, le bwamu, le cara, le cerma, le dagara, le dogon, le dogosé, le dogoso, le dyan, le dzùùngoo, le gourmantché (ou gulmancéma), le gourounsi, le haoussa, le kaansa (ou gan), le kalamsé, le kantosi, le karaboro, le kasena (ou kassem), le khe, le khisa, le koromfé, le koussassé, le kusaal, le lobi (ou lobiri), le loma, le lyélé, le marka (ou Dafing), le malba, le moba, le nankana, le natioro, le ninkare, le nuni, le pana, le phuie, le samo (ou san), le seeku (ou sambla), le sénoufo, le siamou, le sikité, le sininkere, le sissala, le songhaï, le tamachek, le téén, le tiéfo, le toussian, le tourka, le viemo, le wara, le winen, le winyé, le zarma
situation économique probablement la meilleure productivité mondiale5ème pays le plus "pauvre" au monde (cf. indice de développement humain)
durée du pouvoir quelques mois pour les derniers gouvernements23 ans pour le Président en cours

Que pourrait-on conclure de ce bref comparatif entre la Belgique et le Burkina Faso ?

    -  par exemple que, contrairement à un lieu commun, la prospérité économique ne va pas
forcément de pair avec la "stabilité politique". La Belgique gagnerait-elle à être plus pauvre ? En
tout cas, vue d'ici, la crise belge actuelle ressemble à un luxe que s'offre un pays suffisamment
riche pour ne plus s'occuper des vraies priorités
    -  ou encore que la Belgique ne compte pas suffisamment de langues et de communautés
pour être heureuse. Il faut croire que la prédominance de 2 communautés induit une
dualisation, tandis que lorsqu'un pays en compte 60 on est plus enclin à relativiser...

Un sujet à creuser, sans aucun doute.

Quoi qu'il en soit, une chose est certaine : le Burkina a le secret de la cohésion sociale avec
son système de parenté à plaisanterie, où tout (tout !) est verbalement permis entre une série
de paires d'ethnies.
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